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Le sujet sur lequel je veux
écrire est celui des causes et des conséquences de la crise
ukrainienne, qui a bien sûr été très importante dans l'actualité
depuis février 2014.



Et en effet, il y avait une
grande histoire sur la guerre civile dans l'est de l'Ukraine dans
les journaux ce matin.



Le plan que je veux suivre
est le suivant : je veux juste faire quelques commentaires
préliminaires pour vous donner un aperçu de cette crise, puis je
veux partager avec vous mes réflexions sur ce qui a pu bénéficier
de la crise et ensuite vous dire pourquoi j'ai fait cela - pense
que la sagesse conventionnelle est fausse.
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Les plus grands gazoducs transportant du
gaz naturel de la Russie vers l'UE (à partir de novembre 2009, y
compris les plans et Nord Stream.



Par Samuel Bailey (sam.bailus@gmail.com)
- Travail personnel, CC BY 3.0,
https://commons.wikimedia.org/w/index.php?curid=8454588
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coup d'État?
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Le sujet sur lequel je veux écrire est celui des
causes et des conséquences de la crise ukrainienne, qui a bien sûr
été très importante dans l'actualité depuis février 2014.



Et en effet, il y avait une grande histoire sur
la guerre civile dans l'est de l'Ukraine dans les journaux ce
matin.



Le plan que je veux suivre est le suivant :
je veux juste faire quelques commentaires préliminaires pour vous
donner un aperçu de cette crise, puis je veux partager avec vous
mes réflexions sur ce qui a pu bénéficier de la crise, puis vous
dire pourquoi j'ai fait cela pense que la sagesse conventionnelle
est fausse.





Les événements survenus en Ukraine en 2013-14,
surnommés l'Euromaïdan, résonnent encore dans les mémoires. Alors
que chaque côté du conflit les voit différemment, il est clair pour
tous que l'Ukraine qui était autrefois familière à tous a depuis
changé au point d'être méconnaissable.





RÉVOLUTION POPULAIRE OU COUP D'ÉTAT
?





Le déclencheur de ces événements dramatiques a
été la décision du président ukrainien de l'époque, Viktor
Ianoukovitch, de suspendre la conclusion de l'accord d'association
entre l'Ukraine et l'Union européenne et son échec ultérieur à le
signer lors du sommet du partenariat oriental à Vilnius. Selon le
Premier ministre ukrainien de l'époque, Nikolai Azarov , la
transition de l'Ukraine vers les normes industrielles européennes
devrait coûter au pays 150 à 160 milliards d'euros. La question se
pose de savoir ce qu'ont pensé les autorités ukrainiennes pendant
la longue préparation de l'accord, mais la décision a fait l'effet
d'une bombe qui explose.





Le 21 novembre, immédiatement après l'annonce de
cette décision, le blogueur ukrainien Mustafa Nayyem a publié un
appel à l'action sur les réseaux sociaux : « Nous nous retrouverons
à 22h30 sous le Monument de l'Indépendance. Habillez-vous
chaudement, apportez des parapluies, du thé, du café, de la bonne
humeur et des amis.



Ce fut le signal de départ de
l'Euromaïdan.



Cependant, comme les événements ultérieurs l'ont
confirmé, la manifestation n'était pas l'initiative d'un blogueur
de l'opposition et de certains étudiants. Certains poids lourds
politiques se sont impliqués peu après le début des manifestations.
Le 30 novembre, la députée Irina Gerashchenko a déclaré lors d'un
talk-show que la police anti-émeute avait fait usage de la force
contre les manifestants et qu'un journaliste occidental avait été
blessé. Leurs opposants politiques soupçonnaient qu'il s'agissait
d'une désinformation délibérée, car les véritables affrontements
entre la police et les militants sur la place principale de la
ville n'ont commencé que le lendemain. Les commentaires de
Gerashchenko ont peut-être été une provocation qu'elle était censée
déclencher. Cependant, les nationalistes radicaux avaient commencé
à attaquer la police bien plus tôt. Selon certaines preuves, les
premiers épisodes violents se seraient produits le 23
novembre.







Avec le soutien actif des États-Unis et des
États membres de l'UE, les préparatifs pour lancer et organiser les
manifestations et engager les médias ont commencé bien avant la
décision de Viktor Ianoukovitch de retarder la signature de
l'accord avec l'UE. La chaîne la plus notable couvrant Euromaidan
était une chaîne Internet appelée Hromadske.tv (télévision
publique), qui a reçu une subvention de 50 000 dollars de
l'ambassade des États-Unis en septembre 2013. Un montant
supplémentaire de 95 000 USD a été ajouté par l'ambassade des
Pays-Bas. L'ancien chef du service de sécurité ukrainien, le SBU,
Alexander Yakimenko , a rapporté plus tard qu'à cette époque, le
volume du courrier diplomatique augmentait et que de nouveaux
billets d'un dollar commençaient à apparaître sur la place
principale de Kiev, Maidan Nezalezhnosti , qui donna plus tard son
nom à la révolution.





L'Occident n'a fait aucun effort pour cacher son
intérêt. Les politiciens occidentaux se sont exprimés ouvertement
au Maïdan et les diplomates de l'UE ont pris part aux discours.
Victoria Nuland , une représentante officielle du Département
d'État américain, a non seulement assisté en personne au Maïdan,
mais a également parlé de la nomination des futurs dirigeants de
l'Ukraine. Elle a admis plus tard que les États-Unis avaient donné
à l'Ukraine 5 milliards de dollars pour « promouvoir la démocratie
».





Le 20 février 2014, les événements sont entrés
dans une phase décisive. Dans la matinée, des armes à feu ont
commencé à être utilisées sur le Maïdan, entraînant la mort de
manifestants et de policiers. Ces événements n'ont jamais fait
l'objet d'enquêtes. Certains rapports affirment que des tireurs
d'élite de Géorgie ont été impliqués dans les tirs sur des
manifestants. Le général Tristan Tsitelashvili , ancien commandant
de l'unité d'élite géorgienne Avaza , a déclaré que l'un de ses
anciens subordonnés, Koba Nergadze , avec Alexandre Revazishvili a
pris part à l'opération. Les deux anciens hommes ont témoigné
officiellement devant Alexander Goroshinsky et Stefan Reshko , les
avocats qui ont représenté d'anciens membres des forces spéciales
ukrainiennes de Berkut devant le tribunal de district Svyatozhinsky
de Kiev . Selon des sources militaires géorgiennes, les ordres leur
ont été donnés par Brian Christopher Boyenger , un officier des
forces armées américaines. L'un des tireurs d'élite prétendument
impliqués dans la fusillade a raconté les événements à la BBC, mais
les médias occidentaux n'ont prêté que peu d'attention à sa
déclaration.





Le 21 février, le président Ianoukovitch, le
ministre allemand des Affaires étrangères Frank-Walter Steinmeier,
le ministre polonais des Affaires étrangères Radoslaw Sikorski et
Eric Fournier, chef par intérim du département Europe continentale
du ministère français des Affaires étrangères, ainsi que des
représentants de l'opposition ont signé un accord sur la règlement
de la crise en Ukraine. En particulier, le document prévoyait que
"dans les 48 heures suivant la signature du présent accord, une loi
spéciale sera adoptée, signée et promulguée, rétablissant
l'efficacité de la Constitution ukrainienne de 2004".







A PARTIR DE CE MOMENT, LE COUP PEUT ÊTRE
SUIVI LITTÉRALEMENT MINUTE PAR MINUTE :





21 février, 16 h 40 : L'agence de presse UNIAN
publie des informations sur la signature, qui oblige Ianoukovitch
et la Verkhovna Rada, le Parlement ukrainien, à remplir leurs
obligations en vertu de l'accord d'ici le 23 février 2014 à 16 h
40.





Nuit du 21 au 22 février : les militants
d'Euromaïdan occupent les bâtiments gouvernementaux et le
parlement.





22 février 2014, 12h29 : Le chef de la Verkhovna
Rada, Vladimir Rybak , est démis de ses fonctions.





12h34 : Alexander Turchinov est élu président à
sa place.





13h08 : La Verkhovna Rada assume la
responsabilité politique de la situation en Ukraine.





17h11: La résolution «Sur l'auto-excusation du
président de l'Ukraine de l'exercice des pouvoirs constitutionnels»
est adoptée.





23 février 2014, 12 h 36 : Il est décidé
d'attribuer les fonctions de président au président de la Verkhovna
Rada.





Malgré le délai fixé par l'accord pour modifier
la constitution, l'UE a reconnu la nomination du chef de la
Verkhovna Rada comme président par intérim de l'Ukraine comme
légitime.















































QUI A COMMENCÉ LA GUERRE ET LES
RÉPRESSIONS ?





La guerre dans le Donbass a officiellement
commencé le 13 avril 2014, lorsque Turchynov a annoncé le lancement
d'une "opération antiterroriste" après que la République populaire
de Donetsk a déclaré son indépendance le 7 avril. La République
populaire de Lougansk a déclaré son indépendance le 27 avril alors
que l'opération de Kiev était déjà en cours.





En fait, les forces ukrainiennes étaient
stationnées dans le Donbass en mars 2014, bien avant que ces
régions ne déclarent leur indépendance. Il est vrai que les
habitants ont commencé à occuper les bâtiments gouvernementaux pour
protester contre la prise de contrôle du mouvement Euromaïdan.
Cependant, ce sont les militants du Maïdan qui ont utilisé cette
tactique pour la première fois en janvier 2014.





Pendant ce temps, les habitants des régions
pro-russes du sud-est de l'Ukraine ont simplement organisé des
manifestations pendant le week-end, espérant que le nouveau
gouvernement les écouterait. Contrairement à leurs adversaires, les
30 manifestants qui ont été brûlés vifs dans le bâtiment du
syndicat à Odessa n'étaient pas armés. Tout cela est apparu au
grand jour dans Les Masques de la Révolution, un documentaire
français de Canal + dont l'ambassade d'Ukraine en Europe a demandé
l'interdiction.





Le 9 mai 2014, des chars ukrainiens sont entrés
dans le centre de Marioupol , où des personnes non armées
défilaient pour célébrer le Jour de la Victoire dans la Grande
Guerre patriotique. Plus tard dans la journée, une fusillade
impliquant le bataillon d'extrême droite Azov a éclaté devant un
poste de police local, tuant des policiers et des civils.



Bien que le Haut-Commissariat des Nations Unies
aux droits de l'homme ait demandé des enquêtes, aucune n'a été
menée. De plus, la machinerie répressive tournait à plein régime,
banalisant les peines de prison pour les commentaires ou likes
anti-Euromaïdan sur les réseaux sociaux. Un exemple récent est ce
qui est arrivé à un citoyen local de la région de Soumy qui a été
condamné en vertu de l'article 109 du Code pénal ukrainien pour
avoir aimé une fois un message sur le réseau social Odnoklassniky
(Camarades de classe) qui parlait de l'unité entre les Russes, les
Ukrainiens et les Biélorusses. Il y a quelques jours, le chef
adjoint de la police nationale Alexander Fatsevich a déclaré : "Des
passionnés du 'monde russe' sont arrêtés et traduits en justice. "
Atteinte à l'intégrité territoriale de l'Ukraine. La fille du
co-fondateur d'Ukraine Helsinki Group, Oles Berdnik, est une
militante des droits de l'homme qui suit résolument les traces de
son père. Miroslava Berdnik s'est même adressée à la Knesset
israélienne et a évoqué les problèmes du nazisme et de
l'antisémitisme en Ukraine.





Ignorant les préoccupations des organisations
internationales, le gouvernement de Kiev interdit aux artistes
russes de se produire en Ukraine, interdit les livres russes et les
chaînes de télévision russes et même ukrainiennes. L' ukrainisation
forcée se poursuit malgré toutes les décisions de l'Assemblée
parlementaire du Conseil de l'Europe. Matilda Bogner, chef de la
Mission de surveillance des droits de l'homme des Nations Unies en
Ukraine, a signalé des incidents d'intimidation en ligne, de
menaces, d'intimidation et d'incitation à la violence contre ceux
qui s'opposent à l' ukrainisation ou "qui ont exprimé des opinions
positives sur la langue russe ou autrement exprimé des opinions
perçues comme pro-russe.





Le tristement célèbre site Myrotvorets
(Peacekeepers), qui a collecté les informations personnelles de
milliers de personnes, dont des citoyens européens et américains,
reste opérationnel. Elle a récemment mis sur liste noire le
président croate Zoran Milanović et l'ancien chef de la marine
allemande, le vice-amiral Kai-Achim Schönbach. Mais alors que des
personnalités de premier plan dans la base de données Myrotvorets
ont les moyens d'assurer leur propre sécurité, des personnes comme
le journaliste Oles Buzina et le chef de l'Union militaire
conjointe d'Ukraine Oleg Kalachnikov sont décédés.





















































JUSTIFICATION ET DIFFUSION DU NATIONAL
SOCIALISME





En raison de la participation active aux
manifestations d'Euromaïdan d'ultranationalistes d'extrême droite,
qui ont hérité de l'idéologie de l'Organisation des nationalistes
ukrainiens (OUN) de la Seconde Guerre mondiale, l'Ukraine tolère
aujourd'hui le soutien au nazisme. Malgré le fait que l'OUN ait été
condamnée par le Parlement européen dans sa résolution du 25
février 2010 sur la situation en Ukraine, Kiev a adopté en 2015 une
loi « relative au statut juridique et à la préservation de la
mémoire des combattants pour l'indépendance de l'Ukraine en le 20e
siècle ». .siècle'. Cette loi élève l'OUN et l'Armée
insurrectionnelle ukrainienne (UPA), partisans du IIIe Reich, au
rang de combattants pour l'indépendance de l'Ukraine. Parmi les
dirigeants de ces organisations figuraient Stepan Bandera, recruté
par l'agence de renseignement militaire de l'Allemagne nazie Abwehr
pour espionnage, et Roman Shukhevych , capitaine du bataillon de
police auxiliaire allemand Schutzmannschaft 201 et l'un des
commandants du bataillon Nachtigall.
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